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petit_a_petit_bf@yahoo.fr  -  Tél/fax : 00-226-20-97-11-92 
 

          N’hésitez pas à prendre contact avec nous. 
 
 
Les Constructions d’écoles se poursuivent 
 
La construction de 4 complexes scolaires avec le partenaire ASF-E « Architectes Sans Frontières – Espagne » 
s’est poursuivie jusqu’en juin, malgré des problèmes avec la Mairie qui s’opposait à la construction de salles de 
classe en terre. Une seule salle a donc été réalisée ainsi et les 6 autres avec des murs en latérite, une roche 
tendre ferrugineuse qui se taille en briques, avec une toiture en tôle. Les 6 logements d’enseignants sont 
intégralement en terre avec des toitures en voûte nubienne. 
 

 
Classe en terre et voûtes Classe en latérite et tôle Logement en terre et voûtes 

 
En dehors des bâtiments, l’ambition était de mettre au point des aménagements pour s’approcher du concept 
d’école parfaite de brousse. Elles sont donc équipées en plus de : 
- Une Paillote pédagogique pour les travaux de groupe et l’ombrage au moment du repas,  
- Une Paillote au-dessus du forage pour abriter les femmes et enfants qui pompent,  
- Des latrines pour les élèves et les enseignants, des lave-mains à utiliser avant les repas, 
- L’éclairage solaire dans une classe et la bibliothèque - bureau du Directeur, du matériel pédagogique pour des 
travaux en groupe des élèves, puisqu’ils sont une centaine par classe… 
 

 
Paillote pédagogique Latrines Paillote au-dessus du forage 

 
Parallèlement à ces 4 écoles (Kouncho, Siénou, Déguélin et Farako), nous avons aussi pu achever la 
normalisation à 6 classes de l’école de Yéguéré, commencée l’année dernière par la construction de la 4e classe 
financée par des étudiants de l’I.E.P. d’Aix-en-Provence. 
Les 2 dernières salles ont pu être édifiées dès cette année grâce à une participation d’ASF-E. 



 
Classes de Yéguéré : devant Classes de Yéguéré : derrière Classes de Yéguéré : dedans 

 
 
3 nouveaux hectares de Vergers scolaires et du Reboisement partout 
 
Grâce à une subvention du Conseil Général de Gironde, 3 nouvelles écoles (Déguélin, Kouncho et Farako) ont 
pu bénéficier de l’aménagement de vergers scolaires qui vitamineront les élèves dans quelques années avec 
chacun leurs 80 manguiers, 80 plants d’agrumes divers et 80 autres fruitiers locaux (goyaviers, grenadiers, 
papayers, bananiers…). La haie de bordure en jujubier permettra aux élèves de grignoter en arrosant dès l’année 
prochaine. 
 
Signalons à ce propos que M. NACRO, cofondateur de « Petit à petit », a choisi de poursuivre son œuvre de 
pédagogue dans la nouvelle école de Farako, à 7 km en profondeur dans la brousse de Yéguéré. Il avait 
accompli là en 3 ans toutes les réalisations possibles : bibliothèque, électrification, cantine, potager, verger et 
construction de 3 salles de classe supplémentaires. Les parents d’élèves l’ont vu partir à regret mais il restera un 
voisin attentif. 
 
Parallèlement l’activité de reboisement des domaines scolaires s’est poursuivie cette année avec 13.000 plants 
mis en pépinière dans 5 écoles puis dispatchés dans 13 écoles demandeuses. 
2 dispensaires et la Préfecture ont même pu bénéficier de plants pour délimiter leur domaine. 
Jujubier, prosopis, flamboyants et manguiers fleuriront bientôt un peu partout. 
 

 
Pépinière scolaire Le grillage part au village Plants d’Agrumes et Manguiers 

avant leur départ vers les villages 
 
Joyeuse Cérémonie de fin d’année scolaire 
 
Le samedi 5 juillet s’est tenue la désormais traditionnelle cérémonie de remise de prix aux meilleurs élèves et 
enseignants du département. 
Cela a été l’occasion d’un joyeux rassemblement propre à développer la motivation de tous. 
Les élèves sont repartis avec des cartables équipés de fournitures pour la rentrée prochaine et d’un roman pour 
occuper agréablement leurs vacances. 
Les bibliothécaires bénévoles des écoles se sont vus offrir l’ouvrage posthume du Professeur Joseph Ki-Zerbo, 
un recueil de ses conférences, intitulé « Repères pour l’Afrique ». 
Le clou du spectacle était cette année le vélo offert à la meilleure élève du département, une façon d’encourager 
la scolarisation des filles pour amener plus de parité dans les écoles. C’est M. l’Inspecteur qui lui a remis ce 
prix, laissant éclater la fierté collective. 
 



 
Récompenses aux élèves Récompenses aux enseignants Le vélo de la joie 

 
 
Les Cantines font recette ! 
 
La situation pluviomètre 2007 avait été catastrophique entraînant un déficit agricole important donc une crise 
alimentaire sérieuse. C’est pourquoi nous avions fait un appel spécial pour apporter des vivres dans les écoles à 
l’automne 2007 et nous avons dû à nouveau apporter de l’aide au dernier trimestre de l’année scolaire. L’impact 
sur la santé des élèves a été spectaculaire, à vue d’œil la différence était notable dans l’allure des enfants qui ont 
pu bénéficier de cette aide par rapport à l’ensemble des autres enfants des mêmes villages. 
Les cieux ont heureusement été beaucoup plus favorables pendant cette saison des pluies et la population ne 
devrait pas souffrir de la faim cette année. 
 
L’appui en huile et sel aux cantines scolaires où les parents collectent maïs et haricot se poursuit normalement 
et débute même dans de nouvelles écoles (Farako, Poya-Obaga). 
Ce sont maintenant plus de 2.000 enfants qui bénéficient des cantines scolaires. 
 

 
 
Le système que nous avons créé pour encourager les parents d’élèves à mettre en place des cantines scolaires 
fonctionne si bien que nous avons été sollicités par la SNV, la Coopération Néerlandaise, pour partager notre 
expérience. 
C’est ainsi que nous avons animé, les 26 et 27 juin, un atelier sur les cantines endogènes et les potagers et 
vergers dans la ville de Houndé, capitale de la province voisine, devant un public d’une soixantaine 
d’Inspecteurs, représentants des Mairies, directeurs d’écoles et représentants des associations de parents 
d’élèves. 
 
D’autres expériences à partager… 
 
 

 

 Dans le cadre de la collaboration avec ASF-E nous avons aussi été 
amenés à dispenser une Formation à l’électrification solaire en juin 
dans les villages de Déguélin et Kouncho. 
Les villageois sont avides de comprendre comment cela marche, et 
d’être capable de concevoir une petite installation domestique, de 
l’installer et de la maintenir. La baisse des prix des panneaux solaires 
commencent en effet à rendre accessible cette technique aux plus aisés 
des villageois (fonctionnaires, commerçants, paysans chanceux et bien 
organisés…). Cette démarche de formation pratique devrait se 
poursuivre à l’avenir. 



Les Bibliothèques s’élargissent 
 
De nouvelles bibliothèques vont être ouvertes dans les écoles qui ont démarré en 2004 et 2005. Les premières 
promotions d’enfants sont maintenant au CM2 à Poya-Obaga et au CE2 à Pankatioro et Signonghin 1. 
 
Une nouvelle acquisition de 1.000 livres neufs spécialement orientée sur des livres pour petits va permettre de 
lancer des bibliothèques dans les écoles en cours de construction qui n’ont qu’une promotion de jeunes élèves 
(Siénou, Kouncho et Farako). 
Ce sont donc près de 700 nouveaux enfants qui auront accès à de la lecture. 
 
Nous avons été invitées à l’école de Kouncho pour célébrer dignement la fin d’année scolaire de leur première 
promotion le 12 juillet. La saison des pluies avait commencé et la route était coupée par une rivière en crue, 
nous avons donc fini le chemin à pied dans l’eau mais ne l’avons pas regretté. 
 

 
 
 
Mais les besoins sont grands pour aider les enfants… 
 
 
 

Nous avons été aussi bien occupées à recevoir des délégations 
de village qui sollicitent notre appui pour améliorer leurs écoles 
ou simplement les aider à en construire une ! 
 
Les 608 élèves de l’école de Poya ont un problème urgent d’eau 
potable du fait que la pompe du forage de l’école est hors d’état 
de fonctionner. Elle a 15 ans, a subi de multiples réparations et 
doit être changée par une pompe neuve d’un modèle plus 
résistant. Nous avons besoin pour cela de 2.300 €. 
 
Les élèves de CM2 de Poya et Poya-Obaga voudraient bien 
aussi pouvoir préparer leur concours d’entrée en 6e dans de 
bonnes conditions, c'est-à-dire avec la lumière dans leur salle de 
classe, la nuit tombant à 18 h et leurs maisons n’étant pas 
éclairées. Nous pouvons leur installer cela avec un budget 
de 2 x 800 €. 

  

 
3 potagers sont en cours de lancement, financés par « Petit à petit Strasbourg » mais une 4e école aussi voudrait 
se lancer dans la production maraîchère pour sa cantine et la formation de ses élèves à des cultures de contre-
saison. 600 € sont nécessaires pour lancer un potager à l’école de Siénou. 
 
Mais surtout 6 villages à ce jour nous sollicitent pour la construction d’une première salle de classe qui 
permettrait de lancer leur école. Vous recevrez d’ici quelques semaines un appel spécial détaillant ce projet. 
 
Merci à tous de votre générosité et soyez certains qu’elle s’exprime ici très concrètement, au bénéfice des 
enfants et d’un meilleur avenir pour eux. 
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